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Exhibition Provinciales.
N'oubliez pas l'Exhibition Provinciale à

* Trois Rivières, le 17 de ce mois, et les
jours suivants. C'est le temps où chaque
cultivateur se demande,-Qu'ai je à en-
voyer? Ne gardez rien qui soit digne
d'Atre envoyé. Le prix n'est pas la seule
considération. Le crédit du pays est en
jeu; rien n'avancera plus l'amélioration que
si les cultivateurs peuvent se montrer les
uns aux autres ce que le Canada peut pro-
duire de mieux, et ce mieux aussi bon, s'il
est possible, que ce qu'aucune partie du
monde peut produire.

Nous espérons aussi que les produits du
Canada Ouest figureront respectablement à
l'Exhibition qui s'ouvre'le 23 du courant.

Prix pour Essais.
D'Après l'annonce qui paroit dans une

autre coloune, l'on observera, que le Bureau
d'Agriculture offre trois beaux Prix pour les
trois meilleurs Essais, respectivement, " sur
l'Origine la Nature et les Habitu des du
Charangon, de la Mouche lessienne, Cousin
Midge, et tels autres insectes qui ont fait
des ravages sur la récolte de Blé en Canada,
et sur telles maladies aux quelles a été su-
jette la récolte de Blé, et sur les meilleurs
moyens de les fait e disparoître.

Nous espérons que ce passage de la part
du Nouveau Ministre d'Agriculture, fera
naître plusieurs Traités utiles qui seront ré-
pendus partpute la Proyince. Popr aider

dans un objet aussi désirable, nous offrons
gratuitement l'usage de nos colonnes-dans
les Editions Anglaise et Française.

-:0:-

Nous dirigeons l'attention des personnes
désirant s'établir sur de nouvelles fermes,
sur les termes très libéraux offerts par le
Gouvernement dans l'annonce dans une
autre colonne. Ces facilités sont sans
doute d'une importance spéciale aux imnmi-
grants des vieux pays, mais elles sont aussi
bien dignes -de la considération des jeunes
hommes de ce pays, qui pourraient y avoir
une ferme,et qui ne pas pourraient facilement
s'établir dans les vieux districts agriccles.

Comte de Jacques Cartier.
A une assemblée des habitants du Comté

Jacques Cartier, tenue à la Pointe Claire,
cheflieu du dit Comté le 8 juillet courant,
dans le but d'organiser une Société d'Agri-
culture du Comté Jacques Cartier.

M. F. Valois, Ecr., M.P.P., fut appellé
à présider l'assemblée, et N. M. LeCavalier,
prie d'agir comme Secrétaire.

M. le Président expliqua le but de l'as-
semblée, qui était de former une nouvelle
Société d'après les dispositions de l'Acte
des Sociétés d'Agriculture, passé dans la
dernière Session du Parlement.

L'assemblée était bien nombreuse, et un
grand nombre des personnes présentes sous-
crivirent, après cela on procéda immédiate-
ment à l'élection des officiers pour l'année
courante, comme suit:-

M. F. Valois, Eer., M.P.P. Présideht;
Dr. Frs, Plette, Ecr., de Ste. Geneviève,

Vice-Président ; N. M. LeCavalier, Se-
crétaire-Trésorier.

DiRECTEURS:-M.M. Charles Brunet,
Joseph Robillard, James Smith, Hya#Ïlbe
Paquin, François Viau, Remi LeCa Îhei,
et Jean Bte. Quesnel,

La nomination des officiers ci. 4sus
nommés étant faite,les Directeurs résolurent
d'enroler de nouveaux membres dans leurs
localités respectives, et de s'assembler de
nouveau le 29 Juillet courant, après.quoi de&
remerciments ayant été votés au Président,
l'assemblée se dispersa.

Par Ordre.
M. F. VAIs,

Président.
N. M. LCAVALIERit,

Secrétaire.
14 Juillet, 1856.

Travail Couteux et Terre a Bas Prix
contre la Culture Amelloree.

Afin de n'être pas trop ennuyeux, nous nous
efforcerons de limiter nos remarques à ces
améliorations qui demandent plus de travail,
et à leurs substituts les moins coûteux, dans
un seul article.

Le labourage du sous-sol et l'egouttage
sont de grandes améliorations, très requises,
par plusieurs de nos vieilles terres. Le
sous-égouttage en est une autre ; et l'en.
graisbement est le couronnement et la plus
grande des améliorations. L'égouttage de
la terre pour qu'elle produise bien,et qu'elle
en dure la sécheresse sans se durcir et s'im-
biber d'eau ; la cultiver bien et profondé-
ment, pour l'exposer à l'air et la rendre per-
méable aux raci.nes des plantes; et la bien


